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Moutier ville jurassienne: le train ne passera pas deux fois!  
  
Trois mois: c'est ce qui nous sépare du vote communaliste de Moutier. Jamais l'espoir de voir la cité prévôtoise 
rejoindre la République et Canton du Jura n'a été aussi tangible. 
  
Alors que le Parlement jurassien se prononcera tout prochainement sur le message des autorités jurassiennes aux 
citoyennes et citoyens de Moutier, il y a fort à parier que les partisans du statut quo n'hésiteront pas à faire la part 
belle à la désinformation tout en jouant sur les peurs… appliquant ainsi les préceptes d'un président américain 
fraîchement élu. 
  
Le niveau des arguments pro-bernois pourraient prêter à sourire s'ils ne concernaient pas une votation aussi 
importante. Qui peut sérieusement croire que c'est le canton de Berne qui va s'engager avec force pour l'Hôpital de 
Moutier ? Rappelons-nous l’histoire: si l’établissement hospitalier de Moutier existe toujours et fonctionne très bien, 
c'est avant tout grâce aux autonomistes qui se sont toujours opposés aux plans de démantèlement préparés par le 
plantigrade bernois et ses laquais. 
  
Dans cette campagne, l'attitude de personnes qui se réclament à la fois de gauche et bernoises a de quoi interpeller. 
Peut-on vraiment prétendre se placer à gauche sur l’échiquier politique et travailler depuis des années avec comme 
seuls alliés le PLR et l'UDC ? Poser la question, c’est certainement y répondre en partie.  
  
Camarades: Moutier et le Jura ont rendez-vous avec l’Histoire avec un grand H. Aux côtés de nos amie-e-s prévôtois-
es, je vous invite toutes et tous à vous engager dans cette campagne qui constitue une chance unique. Le train ne 
passera pas deux fois. A nous de montrer aux habitantes et habitants de Moutier qu'ils ont toute leur place dans la 
maison jurassienne.  Le printemps arrive bientôt, il est signe de renouvellement et d'espoir. Puisse cette saison 
s'appliquer à la Question jurassienne.  
  
      Solidairement, Loïc Dobler, président du Parti socialiste jurassien 
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La section de Porrentruy, dynamique et engagée  

Progressiste dans un fief conservateur, notre section a un rôle 
primordiale à jouer dans le paysage politique de Porrentruy. 
Elle compte une septantaine de membres et une trentaine de 
sympathisants.  

Associés avec les Verts, nous 
sommes actuellement 9 sur un 
total de 41 sièges au Conseil 
de ville (14 PDC, 10 PLR, 8 
PCSI).  

2017 est également notre 
année de présidence avec 
l ’a c c e s s i o n d e M a t h i l d e 
Crevoisier-Crelier au perchoir. 
A l’exécutif, Julien Loichat, en 
charge de la sécurité et des 
personnes âgées, est notre 
seul représentant sur les 6 
sièges (2 PDC, 2 PCSI et 1 PLR). 

Comment influencer le débat en tant que minorité  ? Par un 
travail de patience et à petits pas. Un exemple intéressant est 
le dossier de l’Inter: en main communale depuis 2003, ce 
bâtiment emblématique de notre ville - avec sa salle de 
spectacle et son restaurant - est en décrépitude. N’ayant 
qu’une vision étriquée du développement urbain, le Conseil 
municipal bourgeois n’avait qu’un mot d’ordre : « vendre » et 
cela au premier venu. Seule l’action éclair de notre groupe 
par le dépôt d’un référendum a fait échouer la fumisterie 
Grockland en 2008. Suite à cela, nous avons redoublé de 

force de conviction afin de marteler sans cesse l’importance 
des lieux de culture pour une ville et un centre régional. En 
boutade, nous pourrions dire que ce n’est pas à ceux qui 
coupent fièrement le ruban lors de l’inauguration à qui l’on 

doit ce magnifique ouvrage enfin 
réalisé… 

Nous sommes donc une force de 
proposition et de suggestion, notre 
apport souvent pédagogique doit 
faire un long voire un très long 
chemin avant d’aboutir comme une 
évidence. Cette situation n’est pas 
satisfaisante ! 

Notre défi constant est d’insuffler 
un esprit urbain à notre belle ville.  

Nos engagements concernent la 
qualité de vie, l’assise centrale de 
notre ville pour permettre une 

véritable communauté de destin de l’Ajoie, l’accueil, la 
citoyenneté, l’environnement, la vieille ville … 

En cette année électorale, nous allons à nouveau nous 
engager avec ferveur dans la campagne. Notre objectif est de 
porter notre ville dans le camp de l’action. L’union faisant la 
force, nous nous sommes associés avec les Verts. Le comité 
s’est mué en comité de campagne, il compte actuellement 
douze membres dont trois Verts. 

              Victor Egger, président PS section de Porrentruy  

Le comité directeur sous la loupe: Juan Escribano  

Tu t’es engagé il y a une année au comité directeur du PSJ, qu’est-ce 
qui a motivé ton choix?  
Il est très important qu’il y ait un lien fort et solide entre le monde 
politique et le monde syndical; notamment aujourd’hui où les acquis 
sociaux sont de plus en plus menacés par la droite et s’érodent à 
grande vitesse.  

Quelles seront tes priorités ? 
La santé au travail! De nombreuses personnes tombent malade suite à 
une pression croissante et constante d’une soi-disante croissance qui 
ne profite qu’à une élite, c’est inadmissible.  

Il est également important de lier à cela les conditions de travail 
générales (salaire, couverture sociale,…). Il existe dans notre pays de 
plus en plus de personnes qui peinent à lier les deux bouts. Et même 
dans la fonction publique: les mesures d’économie se font sur le dos 
des plus faibles!  
Je n’oublie pas non plus l’intégration des étrangers. Ils sont 
systématiquement pris en otage dans les campagnes politiques de la 
droite dure.   

Quels dossiers te tiennent particulièrement à cœur ? 
La défense des travailleuses et des travailleurs de ce pays, la défense 
des plus faibles ainsi que le dossier interminable de la santé qui, 
comme l’a montré le dernier reportage de « Temps présent », conduira 
une grande majorité de personnes et de familles vers une situation 
catastrophique.  

Pour toi, que représente un engagement politique ? 
En premier lieu, cet engagement n’est aucunement lié avec une 
ambition personnelle. Je souhaite donner de mon temps à ceux qui 
en ont besoin pour se construire un avenir. Un engagement politique 
est pour moi un rôle déterminant dans la construction d’un avenir 
serein et solidaire pour tous: la clé de voûte d’un engagement 
politique reste le débat d’idées.  

Nom: Escribano 
Prénom: Juan 
Age: 43 ans 
Profession: Chef de projet au service 
informatique du canton  
Situation familiale: Marié, deux 

enfants 
Engagements politiques: Président du Syndicat des 
services publics Jura, membre de la CDS (coordination des 
syndicats), membre du PS Courrendlin  
Hobbys: Musique (d’où une photo dans mon studio), bowling 
et course à pied 
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Parlement: ils montent à la tribune pour vous défendre 
Pour suivre le travail des député-e-s socialistes, rien de plus simple: rendez-vous sur notre site 
Internet www.psju.ch. A l’issue de chaque séance, nous vous proposons désormais un éventail des 

principales interventions de nos camarades. Qui paie les 
campagnes 
politiques? 

N’oubliez pas de 
signer et de faire 
signer l’initiative 

pour la transparence!  

Le texte demande la 
publication des 

comptes de 
campagne et 

l’origine des dons de 
plus de 10’000 

francs.  

Les feuilles de 
signatures sont 

disponibles sur le 
site du PSJ ou 
peuvent être 

commandées au 
secrétariat.  

JSJ: des changements et un 
engagement sans faille  

La Jeunesse socialiste jurassienne a de nouveaux 
responsables. Elle a opté pour une présidence à trois 
pour succéder à Diego Tomaselli qui a démissionné 
pour des raisons professionnelles et personnelles. L’assemblée de 
la JSJ a récemment nommé Kathleen Gigon (Delémont), Lionel 
Richard (Villars-sur-Fontenais) et Fabrice Iezzi (Fontenais) pour 
piloter le mouvement. Cette présidence tricéphale permettra de 
conjuguer vie personnelle, vie professionnelle et vie politique. 
Kathleen Gigon représentera la JSJ au sein du Comité directeur du 
Parti socialiste jurassien et s’occupera des relations entre les deux 
entités. Lionel Richard se chargera des relations avec la Jeunesse 
socialiste suisse. Quant à Fabrice Iezzi, il sera responsable de la 
communication et du site internet.   

Le Comité de la JSJ s’est fixé 
plusieurs priorités pour 2017: la 
première est de trouver des nouveaux 
m e m b r e s p r ê t s à s ’e n g a g e r e t 
dynamiques. Plusieurs moyens seront 
entrepris pour atteindre cet objectif: 

soirées et approches des jeunes autour d’un verre, conférences,…  

Les élections communales de cet automne seront également une 
priorité. Le but sera de promouvoir les jeunes de la JSJ qui se 
présentent sur des listes électorales. Pour finir, la jeunesse 
socialiste mettra sur pied diverses animations telles que soirées à 
thèmes et débats politiques.  

Si un-e jeune de votre entourage est intéressé-e à joindre la JSJ ou 
a des questions ou des demandes, il suffit de contacter Fabrice 
Iezzi au 079 835 61 53 ou fabrice.iezzi@gmail.com.  

Maintenir la pression pour un service postal de qualité et de proximité  

500 à 600 offices de Poste auront disparu d’ici à 2020; 1’200 emplois passeront à la trappe: annonces 
faites par le Géant jaune en octobre de l’année dernière. Via une interpellation, le député Raphaël 
Ciocchi a demandé au Gouvernement des précisons sur la manière dont il s’engageait dans ce 
dossier.  

Lors de la séance du Parlement du 8 mars, des réponses ont été apportées: le Gouvernement 
désapprouve l’ampleur des mesures envisagées par la Poste et ne partage pas la stratégie du Géant 
jaune. Le groupe socialiste au Parlement jurassien salue cette position gouvernementale mais souhaite 
que le Gouvernement améliore sa communication et son action en la matière. Parmi les pistes 
proposées: utiliser pleinement les conférences intercantonales et les relations avec les autres cantons 
pour susciter une mobilisation politique et soutenir l'idée du moratoire sur les fermetures d'offices, 
exiger de la Poste plus de transparence et d'explications, ou encore renforcer le poids des communes 
dans le processus de fermeture. Les politiciens, à tous les niveaux, doivent s’engager pour que La 
Poste continue à fournir des prestations qui répondent aux besoins de la population jurassienne.  

              Raphaël Ciocchi, député 

Arrêt cardiaque: augmenter les chances de survie  

Il est possible d’augmenter le taux de survie en cas d’arrêt cardiaque en agissant rapidement, 
efficacement et de manière coordonnée. Chaque minute passée sans tentative de réanimation 
diminue les chances de survie de 10%. La motion proposée demandait de développer la formation de 
la population aux techniques de premiers secours dès la scolarité, de créer un réseau de premiers 
répondants, de mettre un place un réseau de défibrillateurs accessibles en permanence et de 
renforcer la coordination de toutes ces actions. Aujourd’hui, des formations sont déjà données, mais il 
n’existe aucun registre des personnes certifiées et aucun moyen de les alerter. Une application 
téléphonique déjà utilisée notamment au Tessin, permet de recenser à la fois les personnes formées 
et inscrites comme premiers répondants et les défibrillateurs. Elle serait un outil précieux de 
coordination.  

Le Gouvernement a souligné qu’une grande partie des mesures demandées dans la motion seront 
intégrées dans le futur concept cantonal de médecine d’urgence et de sauvetage. Au vote, la motion a 
malheureusement été refusée par 25 voix contre 24 et 7 abstentions. 

                Katia Lehmann, députée 

mailto:fabrice.iezzi@gmail.com
http://www.psju.ch
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Réfléchir à la démocratie: démarche 
participative à Saignelégier  

Lorsqu’au soir des élections communales de 2012, le PS s’est 
retrouvé majoritaire au Conseil communal (configuration 
particulière puisque deux partis seulement étaient représentés), il 
est apparu aux yeux des membres du Groupe d’animation de la 
section (GAPSS) qu’une réflexion devait être menée rapidement 
quant aux objectifs que nous pourrions nous donner pour cette 
législature.  
Très rapidement, des contacts ont été pris avec Andreas Gross, de 
l’Atelier de la démocratie, à St-Ursanne. De discussions en 
tractations, un projet d’animation autour de l’idée d’une 
réappropriation de la chose publique par la population a été mis 
en place. Le projet a été réalisé en 2014 au cours de quatre soirées 
et d’une journée de travail. Quatre soirées consacrées à des 
aspects historiques de la construction de la démocratie et de ses 
outils ont précédé une journée de réflexion découpée en trois 
phases  : 1. descriptif aussi exhaustif que critique de la situation 
actuelle; 2. volée d’utopies très fournie pour l’avenir  ; 3. analyse 
critique de la production de la phase 2 et élaboration d’un 
programme d’actions avec mise en priorité des objectifs. Toutes les 
réflexions se sont déroulées en présence de 15 à 30 personnes, 
selon les thèmes.  
Au terme de cette première étape, un groupe restreint du GAPSS 
s’est attelé à la réalisation d’une présentation de la démarche et de 
ses résultats. Ce groupe a lui aussi vécu ses utopies : d’un livre de 

plus de 80 pages contenant tous les documents utilisés durant les 
soirées aussi bien que toutes les productions de la journée 
« Atelier de l’avenir », il a fallu passer, pour des raisons financières, 
à une petite brochure de 24 pages présentant l’essentiel de 
chaque étape et une mise en perspective. Tout ce travail de mise 
en forme et de réalisation a pris du temps, bien plus que nous 
l’avions imaginé. Ce qui explique que tout le fruit de cette réflexion 
n’arrive que maintenant dans le public.  

Après une présentation en assemblée de section, le GAPSS a 
présenté la brochure à une délégation du comité directeur du PSJ 
et à la Fédération, puis lors d’une conférence de presse dont le 
résultat a été de susciter un large intérêt dans la population. Le 
GAPSS va aussi rencontrer le Conseil communal et les partis actifs 
dans la commune, puis organisera le 23 mai une soirée publique 
de présentation et d’échange, espérant que le débat s’engagera et 
que « nos utopies » - comme certain-e-s n’ont pas hésité à qualifier 
nos propositions – seront débattues et enrichies de propositions 
de citoyen-ne-s à qui la chose publique et l’avenir de la commune 
importent. 

Enfin, le GAPSS souhaite ici saluer le soutien apporté par le Comité 
directeur du PSJ sous la forme d’une subvention et, surtout, de la 
diffusion de la brochure à ses sections et à ses élu-e-s.  
     
    Jean-Marie Miserez  

(Un premier tirage de 200 exemplaires n’ayant pas suffi, un second tirage de 
200 exemplaires a été nécessaire ; des exemplaires sont encore à disposition 
au PSJ)  

France : l’espoir malgré tout 
La France va mal. Elle compte des millions de chômeurs et une vague d’attentats l’a traumatisée. 
Elle va mal aussi pour des raisons structurelles : centralisme, monarchie présidentielle, 
syndicalisme éclaté, patronat arrogant, médias aux ordres des pouvoirs politique et économique, 
école au service des élites, redistribution inégalitaire des richesses, obsession du tout-nucléaire. 
Ces lacunes se sont agrandies avec François Hollande, du fait qu’avec ses acolytes (Valls, Macron), 
il a renié le monde du travail, pour mener une politique sociale-libérale qui répond pour 
l’essentiel aux aspirations de la bourgeoisie française. 

Dans son dernier ouvrage, Français, je ne vous comprends pas (Editions de l’Aire), Jean-Claude 
Rennwald pense que les travailleurs et la gauche française ont malgré tout des raisons d’espérer, 
à condition de remettre la France sur des rails plus démocratiques et plus sociaux : élection d’un 
Premier ministre qui est aussi chef de l’Etat par le Parlement, élection de l’Assemblée nationale au 
scrutin proportionnel, introduction du référendum d’initiative populaire, reconstruction d’une 
école républicaine, réduction de la durée du travail. Des propositions  qui sont fort proches de 
celles de Benoît Hamon, le candidat du PS français à l’élection présidentielle. 

Il est possible d’obtenir le livre Français, je ne vous comprends pas dans toutes les bonnes librairies, au prix de Frs. 27.-. 

INVITATION

 A l’occasion de la sortie du 
livre La Suisse est un village nous 
vous invitons à partager le verre de 
l’amitié avec les auteurs de ce livre 
dédié aux villes suisses, le vendredi 
21 octobre à 19h.

Lieu de rendez-vous

Caveau Jean-François Neyroud-
Fongallaz Route du Vignoble 13, 
1803 Chardonne

D’avance les éditions de l’Aire vous 
remercient de votre présence. 

Répondez s’il vous plaît avant le 15 octobre 2016.Editions de l’Aire

Jean-Claude Rennwald

Français,
je ne vous comprends pas

Préface de Barbara Romagnan

La France va mal. Elle compte des millions de chômeurs et une 
vague d’attentats l’a traumatisée. Elle va mal aussi pour des 
raisons structurelles : centralisme, système présidentiel de type 
monarchique, syndicalisme éclaté, patronat arrogant, médias 
à la botte du pouvoir politico-économique, école au service 
des élites, redistribution inégalitaire des richesses, obsession du 
tout-nucléaire, politique étrangère rappelant la période colo-
niale. Ces lacunes se sont agrandies avec François Hollande, 
du fait que celui-ci et ses acolytes (Valls, Macron), ont renié le 
monde du travail, pour mener une politique sociale-libérale qui 
répond pour l’essentiel aux aspirations de la bourgeoisie fran-
çaise. Citoyen suisse et double national de cœur, Jean-Claude 
Rennwald ne donne pas de leçons à ses amis français, mais sug-
gère des pistes susceptibles de remettre la France sur des rails 
plus démocratiques et plus sociaux : élection d’un Premier mi-
nistre qui est aussi chef de l’Etat par le Parlement, élection de 
l’Assemblée nationale au scrutin proportionnel, introduction 
du référendum d’initiative populaire, reconstruction d’une école 
républicaine, relèvement du pouvoir d’achat, introduction de la 
semaine de 32 heures sur 4 jours. Au-delà des petites phrases 
et des querelles de clans, ce livre éclaire la prochaine élection 
présidentielle et veut rendre toute sa noblesse à la politique.

Journaliste, politologue, dirigeant syndical et député (PS) au 
Conseil national suisse durant 16 ans, Jean-Claude Rennwald 
consacre une partie de sa retraite à l’écriture. Il s’exprime dans 
différents titres de la presse romande et française. Il a déjà pu-
blié de nombreux ouvrages ayant trait au Jura, à la Suisse, à 
l’Europe, à la gauche et au syndicalisme.

Nouveauté
En librairie dès le 01.03.2017
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